
SGCAF - SCG

Sortie

Notre épopée commence comme souvent le vendredi soir au local avec la fameuse
question : « On sort où ce week-end ?». En discutant avec Jean-Denis nous avons
envie d’une petite sortie tranquille, pas trop fatigante. N’étant jamais allé aux Ey-
mards, je lui propose d’y aller, et c’est ainsi que nous allons préparer nos kits. Tim
se joindra ensuite à notre aventure en répondant à l’appel sur la liste du club.
Nous voila un dimanche matin à 8h30 partant de Grenoble sous le soleil pour pro-
fiter des belles cavités du Vercors. Sur le trajet nous partageons nos craintes de
trouver un parking déjà occupé avec une grotte déjà investie par des spéléos. Seule-
ment la réalité est pire, la cavité est investie par la télé, les paparazzis ne nous
laissent aucun moment de répit. Les spéléos qui les accompagnent nous disent qu’ils
ont équipé toute la cavité par toutes les voies possibles. Nous choisissons de nous
rabattre sur une autre cavité pour les laisser tranquille et pouvoir faire un peu
d’équipement, direction le Gampaloup.

 Date de la sortie : 01/03/026
 Cavité / zone de prospection : Grotte Roche
 Massif Vercors
 Personnes présentes Tim, Jean-Denis, Emeric
 Temps Passé Sous Terre : 3h Type de la sortie : Prospection, Clas-

sique, Exploration, Scientifique, Initiation, Plon-
gée

Classique

 Rédacteur Emeric

Figure 1: Les caméras que nous fuyons



En arrivant sur le parking, nous nous rendons compte que le chemin est enneigé
et Tim n’a que des chaussures trouées, pas idéal... Nous repartons donc en direc-
tion de grotte Roche. Nous refaisons le kit pour ne prendre qu’une corde de 70 avec
quelques mousquetons et dynemas pour aller voir le siphon.
Nous entrons sous terre vers 10h, Jean-Denis et Tim me laisse devant pour que je
découvre le chemin car je suis le seul à ne jamais y être allé. Nous progressons
rapidement jusqu’à arriver à la salle avec la colonne fissurée. Je m’engage dans un
petit boyau étroit pour aller voir, mais il n’y a rien. Nous continuons alors notre
visite en montant l’échelle derrière la colonne puis nous prenons la galerie à gauche
direction le siphon.
Arrivé au puits, nous laissons Jean-Denis mettre en application les connaissances
qu’il a acquis à la soirée noeuds de le semaine précédente pour faire le Y de départ
avec deux tisserands dans des AF. Je descend ensuite pour finir d’équiper. La pre-
mière partie de la descente est un pan incliné assez étroit, mais avec des barreaux
sur le coté pour faciliter la remonté. Il y a ensuite une partie verticale un peu plus
large avant d’arriver sur une main courante qui permet de ne pas aller au fond du
puits. Nous utilisons la main courante équipée en fixe pour progresser.
Nous continuons ensuite dans des galeries de belles dimensions jusqu’à un embran-
chement où nous choisissons d’aller à gauche. La galerie se fini par un petit boyau
qui à l’air desobstrué. Je m’y engage puis une fois passé j’aperçois la lumière de
Tim qui a fait le tour en retournant prendre la galerie à droite de l’embranchement.
Il nous faudra encore quelques minutes de marche supplémentaire pour arriver au
sympathique petit siphon. Sur le chemin du retour je m’engage dans un boyau
desobstrué sur une dizaine de mètres avant d’arriver dans une espèce de trémie qui
mène à une salle. J’essaye de communiquer avec Jean Denis et Tim, resté à l’entré
du boyau mais nous n’arrivons pas à nous comprendre avec l’écho de la salle. A
l’autre extrémité de cette dernière, la galerie continu, je m’y aventure sur quelques
dizaines de mètres avant de faire demi tour pour retrouver Jean-Denis et Tim.
De retour au puits, nous laissons Jean-Denis s’occuper du déséquipement, puis nous
prenons la voie du labyrinthe. C’est étroit et il y a des boyaux de partout. Je suis
bien content que Jean-Denis maîtrise le chemin vers la sortie pour ne pas devoir
tous les fouiller pour trouver le bon.
Nous arrivons à la sortie vers 13h, nous profitons de la rivière pour laver la ma-
tériel avant d’aller manger au soleil à Lans.


